
Avant-propos

Lorsque le Conseil de l’Ordre du Grand Orient de France a décidé du choix de
Vichy comme ville d’organisation du Convent 2010, le Grand Maître Pierre
Lambicchi avait considéré qu’à côté de l’assemblée générale annuelle des Loges
de l’Obédience, il serait souhaitable d’organiser un évènement ouvert au public
consacré à l’antimaçonnisme dans le cadre du 70e anniversaire des lois de l’Etat
français de Pétain interdisant la franc-maçonnerie. Je fus donc chargé, au sein
du Conseil de l’Ordre, de l’organisation et de la préparation d’un colloque sur
ce thème, le 1er septembre 2010. C’est avec l’aide de Pierre Mollier, Directeur
des Archives et de la Bibliothèque du Grand Orient et du musée de la franc-
maçonnerie, et d’André Combes, Directeur de l’IDERM, que le cadre du
colloque fut établi avec une triple volonté :

– faire œuvre de mémoire, 70 ans après les lois scélérates du régime pétainiste
à l’encontre de la franc-maçonnerie ;
– ouvrir la réflexion au-delà des frontières françaises pour évoquer certaines
spécificités de l’antimaçonnisme en Europe ;
– ne pas ignorer les formes contemporaines d’un antimaçonnisme plus subtil,
véhiculé en prenant appui sur le fameux thème de la « transparence », nouveau
totem de la société médiatique.

Nous avons donc travaillé dans ces trois directions pour présenter un panorama
de l’antimaçonnisme, du plus traditionnel au plus « moderne », et faire en sorte
que chacun puisse aussi s’interroger sur les débats actuels au sein de la société
quant à la perception de la franc-maçonnerie. 

Le panel des conférenciers que nous avons accueillis lors du colloque nous a
permis, je pense, de répondre aux objectifs que nous nous étions fixés au
départ. S’agissant de l’expérience française, encore que les frontières
géographiques de l’antimaçonnisme soient loin d’être étanches, notamment du
fait de certaines racines historiques communes issues de l’antimaçonnisme
catholique, l'intervention de Jacky Nardoux a apporté des éléments essentiels à
la compréhension d’un phénomène qui a marqué l’histoire de notre pays.
Ensuite, grâce aux témoignages de Joan Francesc Pont-Clemente, Luigi Pruneti
et Antonio Reis, l’évocation de l’antimaçonnisme vécu en Espagne, en Italie et
au Portugal a souligné d’importants points communs dans les sources de cet
antimaçonnisme, tout en nous apportant des témoignages précieux sur la
spécificité du phénomène dans ces pays d’Europe.
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